
La fabrique de l’archéologie en France 

En France, dans un paradoxal déni du passé, les fondations 
de l’archéologie ont été longues à se construire.  
Si, dès le milieu du xixe siècle, l’État français met en place 
des structures de recherche en Italie, en Grèce, en Égypte, 
en Syrie ou en Extrême-Orient, il faudra attendre  
2001 pour que la France se dote d’une loi qui garantisse la 
« sauvegarde par l’étude » du passé de son propre territoire. 
Pourtant, de l’abbé Cocherel qui organise le sauvetage 
d’une sépulture néolithique collective à Houlbec-Cocherel 
en 1685, à Boucher de Crèvecœur de Perthes qui 
révolutionne l’idée même de l’origine de l’Homme au milieu 
du xixe siècle, ou à André Leroi-Gourhan qui renouvelle 
l’archéologie préhistorique dans l’après-guerre, nombreuses 
furent les figures de la science archéologique en France.

Comment se constitue-elle à partir de la Renaissance ?  
Quel fut le rôle des antiquaires ? Comment fouillait-on au 
xixe siècle ? Pourquoi un musée des Antiquités nationales ? 
Comment la loi de 1913 sur les monuments historiques 
oublie-t-elle les vestiges archéologiques ? Pourquoi Vichy 
légifère-t-il ? Quelle est l’incidence de la décolonisation ? 
Qui invente l’archéologie de sauvetage ? Comment se 
consolide l’archéologie préventive ? Où sont les enjeux de 
l’archéologie aujourd’hui ? 

Ce colloque contribuera à l’histoire de la discipline 
archéologique, de son émergence en France à partir de la 
Renaissance à son développement au xixe siècle et à sa 
reconnaissance légale en 1941, jusqu’à l’irruption de 
l’archéologie de sauvetage dans les années 1970 et à la 
structuration récente de l’archéologie préventive.
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Jeudi 14 février 2008

MATIN 

	 9h30	 Accueil des participants

	 9h45	 Ouverture
Antoinette Lenormand-Romain, Inha

Jean-Paul Demoule, Inrap

Origines

	 10h 	 Précurseurs et antiquaires
Alain Schnapp, université de Paris I

	10h30	 Les pratiques de l’archéologie et les circonstances 	
	 	 des découvertes (XVIIe siècle-milieu du XIXe siècle)

Pierre Pinon, école d’Architecture de Paris-Belleville

	 11h	 Amateurs et sociétés savantes
Christian Landes, INHA

	11h30	 L’État, l’archéologue et l’archéologie 	
	 	 dans la deuxième moitié du XIXe siècle 

Arnaud Hurel, muséum national d’Histoire naturelle, Paris

	 12h	 Du musée des Antiquités nationales en 1867 	
	 	 au musée d’Archéologie nationale

Laurent Olivier, musée d’Archéologie nationale, Saint-Germain-en-Laye

	12h30	 Discussion

APRÈS-MIDI

De la loi Carcopino à l’archéologie  
de sauvetage

	14h30	 1910–1913 : l’occasion manquée 	
	 	 d’une réglementation des fouilles

Nadia Montel, Inrap

	 15h	 La genèse de la loi Carcopino
Jean-Pierre Reboul, université de Paris I

	15h30	 La réorganisation de l’archéologie française 	
	 	 de 1939 à la fin des années 1960 : 	
	 	 les conséquences de la décolonisation

Eve Gran-Aymerich, Académie des Inscriptions et Belles-Lettres

	 16h	 Scandales et crises de l’archéologie 	
	 	 dans les archives de l’INA

projection d’archives audiovisuelles

	16h30	 Les combats de l’archéologie 
	 	 table ronde animée par  

		  christian Goudineau, Collège de France

Vendredi 15 février 2008

matin

Nouvelles problématiques,   
nouvelles structures

	 9h30	 Le sauvetage archéologique de la vallée de l’Aisne
ginette Auxiette, Inrap  

Jérôme Dubouloz, CNRS

	 10h	 Le rôle des Nouvelles de l’archéologie 
Anick Coudart, Arizona State University et CNRS

	10h30	 Naissance de l’archéologie préventive 	
	 	 en Rhône-Alpes

Jacques Lasfargues, musée Gallo-Romain de Lyon-Fourvière

	 11h	 L’ébauche des premiers services territoriaux
Pierre Demolon, service archéologique du Douaisis

	11h30	 Le développement de l’archéologie préventive 	
	 	 en Lorraine

Vincent Blouet, Drac Lorraine

	 12h	 La création de l’Unité d’archéologie de Saint-Denis
Nicole Meyer-Rodrigues, Unité d’archéologie de Saint-Denis

	12h30	 Discussion
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Renseignements

www.inha.fr 
tél. 01 47 03 86 04

ou  
www.inrap.fr 
tél. 01 40 08 80 00 
sylvie.nesta@inrap.fr 

APRÈS-MIDI

La reconnaissance de l’archéologie 
préventive

	14h30	 Les fouilles du Grand-Louvre
Pierre-Jean Trombetta, Drac Île-de-France

	 15h	 L’élaboration de la convention de Malte
Marc Gauthier, inspecteur général honoraire de l’Archéologie

	15h30	 Du rapport Soustelle au rapport 	
	 	 Demoule-Pêcheur-Poignant : 23 ans de réflexion 	
	 	 sur l’organisation de l’archéologie

Marc-Olivier Baruch, EHESS

	 16h	 1973–2001 : le développement 	
	 	 et la professionnalisation de l’Association pour 	
	 	 les fouilles archéologiques nationales

Marc Talon, Inrap

	16h30	 La construction d’un institut national de recherche
Nicole Pot, Inrap

	 17h	 Perspectives pour l’archéologie en France
Jean-Paul Demoule, Inrap

	17h30	 Discussion

Entrée libre dans la limite  
des places disponibles 

Inscriptions sur le site Internet  
de l’Inrap : www.inrap.fr

L’inscription permet un accès 
prioritaire en début de séances


